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Focus sur le Seeland



Cette lettre de contact met également un 
focus géographique sur notre travail dans le 
Seeland – un „ hotspot “ du paysage carcé-
ral suisse, où se trouvent plusieurs établis-
sements pénitentiaires dans la région entre 
les lacs de Neuchâtel, de Bienne et de Morat 
: autrefois marécageux, de vastes surfaces 
de terre ont été défrichées ici vers la fin du 
19e siècle et l‘Etat a acheté de grands terri-
toires et construit des prisons où les détenus 
pouvaient travailler dans l‘agriculture, par 
exemple à Witzwil, St-Jean ou Bellechasse. 
Ces établissements font partie des plus 
grandes exploitations agricoles de Suisse. 
La présence de l‘Armée du Salut dans cet-
te région, y compris dans les prisons, a une 
longue tradition, ce qui n‘est pas un obstacle 
à de nouveaux projets innovants comme le 
groupe Dancefit à Bienne ou la participation 
au concept d‘un nouveau bâtiment à Witzwil.

Noël est à notre porte : vous trouverez en 
annexe de cette lettre de contact la tradi-
tionnelle Carte Suisse avec tous les lieux 
et dates où nous, le Service des prisons 
de l‘Armée du Salut, serons présents dans 
les semaines à venir, souvent avec des 
bénévoles de différents postes salutistes 
qui participent à des fêtes de Noël. Cette 
carte peut vous motiver à prier pour nos 
engagements durant cette période. Outre 
les paquets de Noël qui seront distribués 
dans les prisons de toute la Suisse, nous 
participerons cette année encore à l‘action 
Angel Tree, qui permet aux enfants de dé-
tenus de réaliser leur vœu de Noël et de 
recevoir un cadeau.

Nous vous remercions de votre soutien, 
que ce soit par la prière, financièrement 
ou matériellement. Nous vous souhaitons 
un joyeux Noël, avec l‘espoir de nouveaux 
départs pour l‘année à venir.
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Chères lectrices, chers lecteurs



Depuis plus d‘un an, Manuela Beye-
ler organise un groupe Dancefit pour 
les détenues de la prison régionale de 
Bienne. Elle fait partie de la commu-
nauté de l‘Armée du Salut de Bienne et 
raconte comment ce projet a vu le jour.

En 2022, j‘ai participé avec l‘Armée du 
Salut aux chants de Noël à la prison de 
Bienne. A la fin, la directrice a dit qu‘elle 
était toujours à la recherche de bénévoles 
pour des activités avec les détenus. C‘est 
à ce moment-là que j‘ai entendu la voix de 
Dieu me demandant de lancer un groupe de 
Zumba. Je fais moi-même de la Zumba de-
puis longtemps. Au début, j‘étais réticent à 
l‘idée de créer ce groupe, mais j‘ai fini par 
dire oui.

Je me suis présentée à la prison et j‘ai fait 
ma proposition. La directrice été surprise, 
mais a trouvé l‘idée géniale. J‘ai alors suivi 
le cours d‘instructeur de Zumba. Mais le 
deuxième m‘a paru plus difficile et je me 
suis demandé dans quoi je m‘étais enga-
gée. Mais Dieu m‘a toujours fait savoir 
durant cette période de doute, que c‘était 
le bon chemin et qu‘il le suivait avec moi.

En septembre 2023, j‘ai organisé mon pre-
mier après-midi à la prison régionale de 
Bienne. Depuis, j‘y vais une fois par semai-
ne et je trouve que c‘est un enrichissement 
aussi bien pour les femmes que pour moi. 
Nous rions beaucoup ensemble, mais les 
larmes ont aussi leur place. Pour moi, il est 
important que les femmes puissent être 
elles-mêmes. Je veux les valoriser et les 
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En prison aussi, on dance !
Manuela Beyeler
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Recommencement à St-Jean
Timothée Houmard

L'établissement de St-Jean sert à l'exécution de mesures en milieu ouvert. Il ac-
cueille des personnes ayant commis une infraction et souffrant de dépendances 
ou de troubles psychiques.

Timothée Houmard fait également des visites à Bellechasse (FR), Witzwil, au Tan-
nenhof, à Moutier et à la BEWA Inselspital Berne (tous dans le canton de Berne)

Après plusieurs années d’absence, les 

portes de cet établissement se sont à 

nouveau ouvertes à l‘Armée du Salut. 

La directrice actuelle, anciennement res-

ponsable d’un secteur, avait gardé un très 

bon souvenir des visites d’un collègue 

officier actuellement à la retraite. Et 

récemment, elle a approché le Service 

des prisons pour voir si nous serions à 

nouveau disponibles pour reprendre nos 

visites à St-Jean.

En fait, la présence de l’Armée du Salut 

dans cet établissement a une très lon-

gue histoire qui remonte vers le milieu 

du siècle passé. Proche de l’ancienne 

communauté de l‘Armée du Salut de la 

Neuveville, cette prison était initiale-

ment visitée par elle, et l‘Armée du Salut 

organisait même une fois par mois un 

culte à la prison. 

Et ma première affectation comme offi-

cier, de 1984 à 1988, était précisément à 

La Neuveville, situé à quelques kilomè-

tres de cet établissement. Je garde des 

souvenirs assez précis, notamment des 

fêtes de Noël, où, avec un petit groupe 

de chant, nous participions à cet événe-
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lut, dont la force d'action m'a toujours 

impressionné. 

Ce n'est pas seulement aujourd'hui que 

j'ai pu reconnaître en moi un élan parti-

culier pour le travail pastoral en prison, 

d'une part en lien avec ma biographie, 

d'autre part dans le cadre de mes études 

théologiques et de ma vocation pastora-

le.

Lorsque je pense aux paroles de Jésus, 

où il dit, « j'étais en prison et vous m'avez 

visité » (Matthieu 25.36), je suis sur la 

piste des œuvres de miséricorde et j'y 

reconnais aussi une source de force par-

ticulière.

Je suis très heureux de pouvoir faire 

partie du Service des prisons de l'Armée 

du Salut avec cette préoccupation, afin 

d'accompagner les personnes en prison, 

de les rencontrer dans leur dignité, de 

leur offrir mon écoute et d'entrer avec 

elles dans cet espace de rencontre, en 

leur permettant de trouver un peu de li-

berté dans leur état de confinement. 

Pour ce faire, je souhaite toujours 

m'orienter vers les caractéristiques du 

royaume qui s'installe en Jésus. Par 

exemple, je me suis fixé comme devise 

que les « derniers » de la société devien-

nent les « premiers » dans mon attention 

lors de mes visites.

6

Trois nouveaux employés du Serv

Oliver Thielmann a repris le poste 
de Marianne Wiedmer et effectue 
des visites dans les prisons régio-
nales de Berne et de Thoune. 

Je suis né au Paraguay, je suis donc issu 

de l'immigration et j'ai grandi entre des 

univers culturels différents. Mais à la 

maison, nous parlions allemand.

Pour mes études de master en théolo-

gie, mon chemin m'a conduit en Suisse, 

avec ma femme et mes petits garçons 

de l'époque.

Depuis 2019, je suis pasteur et respon-

sable de la communauté BewegungPlus 

Liestal. C'est là que mes racines ana-

baptistes et la tradition pentecôtiste-

charismatique se sont rencontrées, une 

très bonne combinaison, je trouve. Et 

maintenant, il y a aussi l'Armée du Sa-
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u Service des prisons se présentent

Alexander Haus fait des visites 
dans les prisons du Plateau suisse, 
c'est-à-dire dans les cantons d'Ar-
govie, de Lucerne et de Soleure.

Vous aimez les gâteaux ?

Le café et les gâteaux quotidiens ont 

exercé une influence centrale sur ma 

vie. Pour moi, la patrie se trouve là où 

l'on s'arrête l'après-midi pour servir 

du café et des gâteaux. Ce n'est pas 

étonnant, car je suis un mélange entre 

la tourte aux carottes argovienne et la 

tourte aux cerises «Forêt-Noire».

Je me sens également bien dans « mes »  

montagnes des Préalpes, le Jura et la 

Forêt-Noire. J'y trouve l'équilibre, seul 

avec mon Dieu ou avec des amis. Je me 

promène, je fais des randonnées, du trail 

running ou, dans les années passées, 

j'enfourchais mon VTT. 



ne sont pas ce qu‘ils ont fait ou ce qui 
leur est arrivé. Ils sont aimés de Dieu !  
Je suis heureuse de tout ce que j‘emp-
orte dans mon sac à dos d‘expériences. 
De par ma nature, je suis une femme 
vive, pétillante et en même temps sé-
rieuse. J‘ai toujours eu des enfants au-
tour de moi. A la crèche, dans les foyers 
pour enfants, dans les groupes de jeu, 
à la table de midi, en tant que famille 

d‘accueil, en tant que mère de deux en-
fants, en tant qu‘assistante de classe - 
la vie des enfants tourbillonnait autour 
de moi. Puis j‘ai atterri dans l‘éducation 
des adultes. Ce qui me manque, c‘est 
l‘expérience du milieu pénitentiaire. 
C‘est merveilleux, j‘ai l‘âge d‘appren-
dre : 60 ans ! 

En tant qu‘aumônier de prison, je ren-
contre des gens qui ont aussi été des 
enfants. Je les écoute volontiers et ils 
m‘écoutent volontiers. C‘est tout sim-
plement merveilleux lorsque nous nous 
rencontrons de personne à personne. 
Dans ces moments-là, la question n‘est 
pas celle de la culpabilité, mais plutôt 
celle de savoir : « qui suis-je? » Sur ce 
point, les détenus me surprennent tou-
jours par leur réflexion sur eux-mêmes. 
J‘admire aussi l‘endurance dont ils font 
preuve. A l‘inverse, j‘observe aussi de 
la déception et de la résignation.

Mon souhait est que les personnes 
privées de liberté pendant une très 
longue période puissent gagner intér-
ieurement la liberté de Dieu.

Dorothea Weber fait des visites 
dans les prisons des cantons de 
Zurich, de Zoug et de Suisse orien-
tale.

« Pardon ? Tu travailles en prison! » 
Mes collègues sont curieux. Immédia-
tement, les questions les plus fréquem-
ment posées suivent : « Mais qu‘est-ce 
que c‘est que ces gens  ? «  Qu‘est-ce 
que tu fais là? » Puis le silence s‘instal-
le - ils écoutent attentivement ce que 
je vais bien pouvoir répondre...

Ma réponse : « Je rencontre des gens ». 
Je comprends que celui/celle qui pose 
la question voudrait savoir  : «  Qu‘est-
ce que les gens ont fait de mal?  » 
Motivée, je peux exercer mon métier 
de conseillère psychosociale spéciali-
sée dans les traumatismes au sein du 
Service des prisons. J‘aime les per-
sonnes que je rencontre en prison. Ils 
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A quoi ressemblera le travail des proches 

de demain ? Le canton de Berne veut le 

savoir ! Quiconque se penche sur le thè-

me du travail avec les proches remarque 

rapidement à quel point les conditions 

architecturales des établissements pé-

nitentiaires sont favorables ou (malheu-

reusement) défavorables à la réussite du 

travail avec les proches.

Il est donc d'autant plus réjouissant de 

voir que les besoins des proches soient 

déjà pris en compte lors de la planifica-

tion de nouveaux établissements péni-

tentiaires. C'est ce qui s'est passé fin 

août 2024. En vue de la construction du 

nouveau bâtiment à Witzwil, dont l'ou-

verture est prévue pour 2030,  l‘Office de 

l‘exécution judiciaire a organisé un atelier 

avec des spécialistes internes et exter-

nes pour discuter des mesures de cons-

truction qui permettent un travail réussi 

avec les proches.

J'y ai également été invité, en tant que 

responsable du secteur „Angehört“, un 

travail du Service des prisons qui s‘occu-

pe des proches, et j'ai pu y apporter mon 

expérience.

Lors de l'échange, les points suivants ont 

été considérés comme importants pour le 

groupe cible :

Comment peut réuissir le travail 
avec les proches des détenus?

Renate Grossenbacher



Un groupe hétéroclite de femmes avec 

leurs enfants, adolescents, dont leur 

partenaire ou père est en prison, ont 

passé une semaine de détente dans 

l‘Oberland bernois avec l‘équipe d‘«An-

gehört», un travail du Service des pri-

sons parmi les proches de détenus. 

Cornelia et Renate ont été soutenues par 

Nelson, le mari de Cornelia, et par deux 

personnes qui nous ont aidées sur le plan 

culinaire. La plus jeune participante avait 

à peine six mois, le jeune le plus âgé 18 

ans. Pour la planification des activités, 

la différence d‘âge des enfants n‘a pas 

été facile à gérer : ce qui intéressait les 

petits ne pouvait pas être imposé aux 

adolescents. Et une fois de plus, nous 

avons pu constater l‘importance d‘une 

personne d‘encadrement masculine 

pendant cette semaine de vacances  : 

Nelson a eu de nombreuses conver-

sations profondes, notamment avec les 

adolescents. 

Semaine de vacances à Aeschi
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Renate Grossenbacher
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Sujets de Prières

Les activités de Noël et les activités régulières

•	 Les fêtes de l’Avent et de Noël dans les prisons (voir feuille séparée) 

- Prière pour l‘attention des détenus, ils sont de cultures différentes. 

- Compréhension du message de Noël, des cœurs ouverts

•	 Soirées de chant à la prison de Schaffhausen: 26 novembre et 21 janvier 2025 

de 17h-19h, (les autres dates sont encore ouvertes)

•	 DanceFit hebdomadaire à la prison régionale de Bienne, l‘avenir de ce projet.
•	

Les visites dans les prisons

•	 Poursuite de la bonne intégration des nouveaux collaborateurs et collaboratrices

•	 Que Dieu fasse sentir aux détenus l‘amour et la proximité de Dieu, sans que les 
visites aient l‘air « pieuses », mais soient proches du quotidien des personnes concer-
nées.

•	 Sagesse pour les entretiens ; également sagesse pour savoir si ou à quel moment la 
prière peut être proposée.

Equipe des aumôniers oecumenique de Genève

•	 Certains membres de l‘équipe sont concernés par des situations personnelles (santé 

et procédure).

•	 Des opportunités s’ouvrent dans de nouveaux établissements, mais les besoins 

restent très élevés sur les sites que nous visitons déjà. Prions pour de nouvelles 

ressources et pour la sagesse pour l’utilisation des ressources actuelles.

Les collaborateurs et collaboratrices de l‘équipe

•	 Certains membres de l‘équipe sont concernés par des situations personnelles telles 
que des problèmes de santé (personnellement ou des proches). Prions pour des forces 

renouvelées et leur santé.



Contact:Contact:

Armée du Salut - Service des prisonsArmée du Salut - Service des prisons

Laupenstrasse 5  

3008 Bern 

Tél 031 388 06 88 

www.armeedusalut.ch/servicedesprisons

gefaengnisdienst@heilsarmee.ch

Compte donateur: 

IBAN CH 37 0900 0000 3044 4222 5

Mention: Service des prisons

Nous vous souhaitons un joyeux Noël
et pour la nouvelle année

tout le bien et la bénédiction de Dieu
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